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La France à /a recherche 
de nouveaux carburants 

tNIIHNHHIIIIIIIHIINIHIIINimmuHniINMMMNIIIIIII 

La pénurie d'essence contraint aux transformations qui mettent au 
premier plan les générateurs à gaz de bois et les autos électriques 

LAPRESSIONM,PiemLaYal 
s'est entretenu britannique 

s'accentue 
sur l'Irlande 

Des forces anglaises seraient prêtes dans 
l'Ulster, mais Winston Churchill 

hésite à employer la force 
Milan, 17. — Le «Popolo d1talia» 

annonce que les force anglaises des- 
tinées à attaquer l'Irlande seraient 
prêtes dans l'Ulster. 

Le Foreign Office, l'Office des In- 
des, les représentations londonien- 
nes des divers Dominions et surtout 
l'Office du Canada auraient décon 

Ce fnxi marcfte au gazogène fourni par anthracite ou même bois vert. L'économie réalisée est de 
70 "e et la vitesse de la voiture est diminuée seulement de 15 7c. Tout l'appareillage de gazogène se 
trouve logé dans le coffre arrière et une charge de 175 kilos de charbon permet de parcourir 700 kilom 

(Photo Archives). 

Le  problème  du carburant  est 
devenu très aigu en France. L'exa- 
minant dans ses répercussions, 
« Brusseler Zeitung » écrit : 

Un problème difficile 
à résoudre 

Mais ces efforts, en vue de trou- 
ver des ersatz de carburants utili- 

la sables, se heurtent à des difficultés 
qui ne font pas apparaître comme 
prochaines les solutions du pro- 
blème actuel. 

A longue échéance, l'une ou l'au- 
tre des tentatives peut apparaître 

fructueuse, mais la faible prépara- 
tion de la France sur le terrain de 
la fabrication des carburants de 
remplacement, fait apparaître com- 
me difficiles à trouver, les solu- 
tions immédiates. 

(Lire la suite en deuxième paie) 
Comme dans les autres pays, une 

grande pénurie d'essence se fait 
sentir en France, qui contraint L'in- 
dustrie automobile à s'engager dans 
de profondes transformations. 

Comme en France la liquidifica- ! 
tion du charbon n'est pas très pra- 
tiquée, des voles doivent être trou- 
vées, qui s'écartent de l'utilisation i 
des carburants sous forme liquide.', 

LE CHANCELIER 
HITLER A ADRESSÉ 

UN MESSAGE 
AU PEUPLE JAPONAIS 

Berlin. 17. — Le Fuhrer a adressé 
le message suivant au peuple Japo- 
nais : 

« A l'occasion du J.dOOème anni- 
versaire de l'existence ininterrom- 
pue de la Maison Impériale nip- 
pone, j'ai sdressé au peuple Japo- 
nais ami, les salutations de l'Alle- 
magne. 

f De même que le peuple alle- 
mand, Je suis dans l'admiration 
devant l'œuvre accomplie au cours 
de cette longue période de règne. 
Le peuple nipoon peut se souvenir 
avec une légitime fierté de ce que 
Jamais un ennemi n'est entré en 
maître dans l'île et que, par ce fait 
même; sa race a pu rester pure du- 
rant des millénaires. 

* C'est avec satisfaction que,le 
Japon peut constater que son in- 
fluence dans l'espace Extrême- 
Oriental et sa réputation dans le 
monde entier ont continuellement 
augmente et que sa position de 
puissance directrice en Asie l'auto- 
rise aujourd'hui à créer, avec les 
puissances directrices d'autres con- 
tinents, un nouvel ordre dans un 
mande meilleur où régnera la jus- 
tice. C'est pourquoi J'exprime au- 
jourd'hui, avec une Joie sincère, 
mes vœux au peuple japonais allié 

» Le. Japon qui, aux cotés des 
peuples italien et allemand lutte 
durement pour son droit à l'exis- 
tence, puisera dans sa tradition hé- 
roïque, pour atteindre le but que 
lui a fixé le destin : une paix fruc- 
tueuse dans un espace vital assuré.» 

Le Général Brécard 
Grand Chancelier de 

la Légion d'Honneur 

Le général BRECARD 
(Ph. Archives). 

(Lire netr» InUrmutlon «n 1' put) 

Les attaques allemandes 
se poursuivent sur la côte 

sud-est britannique 
■ ■■■•■•■■■■■■•••■•■■•••••■■•••••■•■■■■■■■■■MMMHt 

Le communiqué allemand 
Berlin, 17, —   Le Haut Commandement allemand /ait connaître 
On signale que, Ion des attaquée "de représailles eur 

LONDRES, dane la nuit du 15 au il novembre, des bombée ont 
touché en plein le pont de Waterloo, une gare à Paddlngton, 
une usine à gaz à Ksnnlngton st à proximité des Commercial 
Docks, De violents incendies ont pu êtrs observée. En différentes 
villes du sud de l'Angleterre, telles que PORTSMOUTH et 
SOUTHAMPTON, des objectifs d'importance militaire ont été 
touchés sérieusement. 

Le 16 novembre, lee attaquée eur LONDRES ont été pour- 
suivies, différents endroits sur la côte sud-est britannique ont 
été bombardés. Au cours de la journée, des avions ds combat 
allemands ont à nouveau attaqué ds nombreux bateaux. 
Un navire marchand Jaugeant 8.000 tonnée, un pétrolier de 
3.000 tonnes et un chargeur de 2.000 tonnée ont été coulés. 
Deux autres chargeure ont été gravement endommagés. 

Le mouillage des mines dans lee ports britanniques a été 
poursuivi. 

Dane la matinée du 16 novembre, une batterie de l'armée 
a pris sous son feu, avec succès, un convoi anglais ss trouvant 
dans la Manche. Le convoi n'était visible que très peu de temps. 

Lee avlone britanniques faisant Incursion en Allemagne dans 
la nuit du 17 novembre, ont attaqué notamment HAMBOURG, 
BREME et KIEL. Lee objectifs militaires n'ont subi que peu de 
dégâts. D'autres attaquée ss sont dirigéee contre des quartiers 
d'habitation et des cités. Plusieurs combles ont été incendiée ; 
le feu a été maîtrisé aussitôt. Une grande partie des bombes 
tomba dans l'Elbe ou dane les champs. Il y eut quatorze morts 
et plusieurs blessés. 

Au cours de la nuit du 16 novembre, un avion ennemi a été 
abattu par l'artillerie de la marine au-dessus ds la côte nord 
française; dane la nuit du 17 novembre, un autre a été deecendu 
prés de HAMBOURG par la D.C.A., et un troisième par les 
chasseurs. Un de nos appareils manque à l'appel. 

Le communiqué italien 
Rome, 16. — Le Grand Quartier Général de l'Armée communique: 
Hier, ss sent déroulés sur le front ds Grèce des duels d'artillerie 

et des opérations des infanteries italienne et grecque. En conjonction 
avec Iss troupes, notre aviation s bombardé des routes ainsi que dss 
concentration» ds troupes ennemie». En outre, l'aérodrome ds Larissa 
a été bombardé où deux avions Blenheim ont été gravement endom- 
magés i II en e été de même de la base navals grecque de Navsrrlno. 
Au cours d'engagements sériant, t appareils ennemi» ds différents! 
types ont été abattus sn flammes. 

En Afrique septentrionale, une de nos formations aériennes a mi- 
traillé les position» militaire» ainsi que IN hangar» ds l'aérodrome de 
Marsa Matreuk. 

D'autres avions italiens ont t nouveau attaqué la base navslc 
d'Alexandrie, Iss gerss ds Marte Matreuk et de Maaten Bagusssh 
ainsi que la ligne de chemin de fer i des incendie» y ont été provoqués. 
Tous nos avions sont rentrés. 

L'aviation ennemie e entreprit de» attaques sur lir tefell, Skfi 
El Barani, Solloum et Bardls, «an» causer de dégâts ou faire ds vic- 
time». 

Nos hydravion» sanitaires, nettement reoonnalstablee du fait qu'Ut 
portent lee initiales ds la Croix Rouge, ont été attaqués, pendant qu'ils 
exerçaient leur ectivlté à la hauteur de 8Mi Etl Barani par des ohat- 
ssurt ennemi». Un d'entre eux a été coulé, meit ton équipage est sauve. 

Un de née soui-mtrint opérant dans l'Ooéan Atlantique, a coulé un 
contre-torpilleur ennemi. 

En Afrique orientale, notre aviation a bombardé les position» enne- 
mies à l'Oueet de Qanabat. Les avions ennemis ont lancé des bombes 
sur Kassala si Attsb tant causer de dégâtt, également sur Olre-Doue 
et Glabeilo ; de léger» dégâU matériels ont été causés mais il n'y a 
pet eu de victime». 

Au cour» ds la nuit du 11 au 11 novembre, l'ennemi a entreprit uns 
attaque sur Brlndisi au moyen de nombreux avions. 

L'Intervention rapide et énergique de l'artillerie ds la D. C. A. a 
empêché que des bombe» puissent être lancées sur dss quartiers habi- 
tée i le plupart dss bombes sont tombées en mer ou en plein champ, 
provoquant des Incendies peu importants qui ont été immédiatement 
éteint». D'autre pert, une melsen e été détruite. 

Il est A suppossr qu'un avion ennemi s été descendu ; deux autres 
appareil» ont été touchés psr l'artillerie de la D. C. A. 

Il n'y a pu eu de viotlmes. 

LéonBLUM, 
DALADIER 

et G AME LIN 
ont été écroués 

à la Maison d'arrêt 
de Bourrassol 

Ils sont accusés d'avoir trahi 

les devoir» de leur charge 

Vichy, 17. — Le ministère de la 
Justice communique : 

Le ministère de la Justice pour- 
suit activement l'instruction des 
diverses procédures dont la Cour de 
Justice de Riom a ouvert l'informa- 
tion. 

Dan» la procédure principale 
ouverte en exécution drJ décret du 
1" Août 1940, la Cour Suprême a 
inculpé successivement les anciens 
ministres Pierre Cot. Guy La Cham- 
bre. Daladier. Léon Blum et le 
général Gamelln.TJn mandat d'arrêt 
a été, en septembre, décerné contre 
Pierre Cot, en fuite : Guy La Cham- 
bre, à son retour d'Amérique, a été 
mis en état d'arrestation le 21 Sep- 
tembre. 

seillé à Churchill de créer le précé- 
dent d'une intervention armée con- 
tre un Dominion. 

Les miHeux intéressés tenteraient 
une grande manœuvre d'encerclé, 
ment contre de Valera, en ce sens 
que l'Irlande céderait sa flotte et 
tes bases aériennes non pas à l'An- 
gleterre, mais à l'Empire britanni- 
que. Le Canada, l'Australie, La Nou- 
velle Zélande, l'Union Sud-Africaine 
et les Etats-Unis garantiraient à 
l'Irlande le retour de ses territoires 
30 jours après la signature du trai 
i • de paix qui mettrait tin au con- 
flit. 

oe plus, l'Angleterre fait miroiter 
aux yeux de l'Irlande la promesse 
qu'après la guerre cette dernière 
pourrait se dédommager avec l'Uls- 
ter. Evidemment, sous la main. 
l'Ulster reçoit des promesses et des 
assurances d'un caractère absolu 
ment opposé. Afin de mettre le gou 
vemement de Dublin à sa merci. 
l'Angleterre le menace de représail- 
les économiques extrêmement dures 
et mobilise en Irlande toutes les 
forces de l'opposition. 

La manœuvre 
anglaise jugée par un 

journal allemand 
Berlin, 17. — Le t Hamburger 

Prembenblatt » commentant les pré- 
tentions voilées ou ouvertes, éle- 
vées ces temps derniers par l'An- 
gleterre à l'adresse de l'Irlande, 
écrit notamment : 

(Lire la suite en deuxième pâte) 

à Paris avec 
. Serrano Suner 

L'aviation du 
POURSUIT 

SUR L'ANGLETERRE 
SON ŒUVRE 

DE DESTRUCTION 
HIIMIIIMIIIHtIIIIIIIUMIlHSIHIIIIMIMIlelP» 

UN GIGANTESQUE INCENDIE A ÉTÉ ALLUMÉ 
DANS LE PORT DE SOUTHAMPTON 

M. Pierre LAVAL 
(Ph. Archives). 

L'ambassade d'Espagne A Pari» 
communique : 

« M Pierre Laval, vice-président 
du Conseil, a eu hier un long entre- 
tien à l'ambassade d'Espagne avec 
M. Serrano Suner, ministre des 
Affaires étrangères d'Espagne, de 
passage & Paris en route pour Ber- 
lin. » 

Retour à Vichy 
du Vice-Président du Conseil 
Venant de Paris, LAVAL est ren- 

tré a Vichy. 
A Paris, U eut plusieurs entre- 

tiens avec les autorités allemandes 
sur la collaboration concertée entre 
le FUHRER et le maréchal PÉ- 
TAIN. 

Immédiatement après son arrivée 
à Vichy, LAVAL a fait au maréchal 
Fétaln un rapport sur ses conver- 
sations et sur son entrevue avec le 
ministre des Affaires étrangère» 
espagnol. 

(Lire la suit» en deuxième page) 

LA RECONSTRUCTION 
DE LA FLOTTE 

MARCHANDE 
FRANÇAISE 

Vichy. 17. — Dans un communi- 
qué officiel qui s'occupe de la re- 
construction de la flotte marchande 
française, il est dit que des résul- 
tats positifs ont déjà été atteints. 

C'est ainsi que les chiffres des 
transports entre la métropole fran- 
çaise et les ports de Casablanca et 
de Dakar ont atteint du 15 septem- 
bre au 15 octobre, un tonnage à peu 
>rès égal à celui du temps de paix. 
1 a été transporté 14.000 tonnes de 

vivres, 40.000 tonnes de via 35.000 
tonnes de phosphates et 32.000 ton. 
née d'arachides. 

INONDATIONS 
EN HAUTE-SAVOIE 

Genève, 17. — Des nouvelles ve- 
nant de Haute-Savoie informent 
que le mauvais temps a provoqué 
des graves dégâts dans cette ré- 
gion. A Annecy plusieurs routes ont 
été Inondées par les eaux du tor- 
rent Ysernon. D'abondantes chutes 
de neige sont signalées sur les mon- 
tagnes. 

Le Rhône menace de déborder. 
Dans la région d'Annemasse, l'Arve 
a submergé les campagnes. 

M.Pierre-Etienne Flandin 
se rallie à la politique 

du gouvernement français 
•■■■■■■■•■•■^■■■■■■•■■•■■■■«■■■■■■■■■tiiMiitfliaasnaB 

L'ancien président du Conseil, dans un exposé 
qu'il vient de faire à Dijon, s'est déclaré 

partisan de la collabo- 
ration de la France à 
l'édification du nouvel 
ordre européen. 

UN BATEAU DE GUERRE *ihEVAND RENTRE AU PORT 
(Ph. Sipbo). 

M. P.-E. FLANDIN 
(Ph N.Y.T.I 

Vichy, 18. — Devant les repré- 
sentants des Journaux publiés dans 
quatorze départements de Mût, 
M. Pierre-Etienne Flandin a fait à 
Dijon, le 15 novembre, un important 
exposé. 

L'ancien président du Conseil a 
examiné d'abord les origines de la 
guerre de 1939. Il signala à ce pro- 
pos que dès 1936 les forces occultes 
se mettaient en action pour provo- 
quer en Europe un conflit d'où 
résulterait la domination judeo- 
maçpnnique. ■« Le conflit, dit-il, 
avait déjà failli éclater à propos de 
la guerre d'Ethiopie et l'on ne par- 
donnait, pas à M. Pierre Laval et à 
mol-même de l'avoir empêché. » 

Berlin, 17. — Des avions de recon- 
naissance allemands qui ont survolé 
hier l'Angleterre, ont rapporté des 
observations précieuses au sujet 
des destructions causées par les 
attaques de la nuit précédente. 
A Londres, des entrepôts et divers 
autres établissements indispensables 
pour l'approvisionnement de la capi- 
tale, ainsi que des docks, ont été 
touchés. La gare des marchandises 
située près de Paddington Station 
a été détruite. Les voies sont grave- 
ment endommagées. 

Un incendie gigantesque fait rage 
dans le port de Southampton. 

DES ATTAQUES D'UNE 
VIOLENCE INOUÏE 

New-York, 16. — Les nouvelles 
reçues par les agences d'informa- 
tions au sujet des attaques faites 
la nuit dernière par l'aviation alle- 
mande sur la capitale anglaise, 
qualifient ces attaques de particu- 
lièrement intensives et les- dépei- 
gnent comme les plue violentes 
que Londres ait vécues durant ces 
dernières semaines 

(Lira la ttilte en deuxième pige) 

LA RENCONTRE DES 
CHEFS DES AIMÉES 

ALLEMANDES 
ET ITALIENNES 

(Lire la tultt en deuxième east) 

La visite du Maréchal Pétain à Lyon 

Rome. 17..— Les milieux autori- 
sés italiens observent la plus (ren- 
de discrétion au sujet des conver- 
sations entre les chefs des forées 
armées allemandes et italiennes a 
Innsbruck. On insiste sur le carac- 
tère particulier de ces délibérations 
dont le secret ne peut être décou- 
vert. Leur importance résulte suf- 
fisamment du communiqué officiel. 

Etant donné la collaboration par- 
faite des puissances de l'Axe dans 
tous les domaines, la rencontre 
d'Innsbruck prend rang normale- 
ment dans la suite des prises de 
contact germano-italiennes. 

L'ASSISTANCE 
auxtravailleurs sans emploi 

Vichy 17 — H était impossible .Chômage, s'il y en a un, ou au 
d'attendre que les Offices du Tra- Maire où il n'y en a pas. 
vall prévus par la loi du 11 octobre! En contre-partie les Communes 
1940 se fussent constitués pour.pourront demander aux travailleur» 
faire bénéficier les travailleurs de,de faire deux heures de travail par 
l'assistance accrue prévue à la loi. j jour : voirie, aménagement. Excep- 
Là aussi, par une circulaire du 31 tionnellement, mais ce ne «loi» pas 
octobre, le Ministre de la Produc-i ^^ 
tion industrielle et du Travail aj I 
prévu un régime provisoire d'assis-, I 
tance qui doit entrer en vigueur le I 
10 novembre. 

L'essentiel en sera toutefois main-i l 

SJSJSJSJSJfJ 

La Place de Terreaux, où les membre» de la Légion Française des Combattants, prêteront serment 
au Chef de l'Etat français. (Ph. Archives) 

LIRE NOTRI INFORMATION IN DEUXIÈME PAO! 

tenu. Le chômeur recevra doréna-| 
vant des allocations familiales et, 
la prime de la mère au foyer. 

L'indemnité principale et les ma-] 
jorations pour charges de famille 
autres que les Jeunes enfants, ne 
seront plus limitées par les textes1 

comme autrefois. La paie unique! 
sera détonnais soit la moitié du; 
salaire que touchait le chômeur j 
précédemment, l'allocation ne serai 
pas une prime à la paresse, soit le 
chiffre résultant de l'application du 
barème de secourt. 

Le versement des secours n'est 
plus laissé au gré arbitraire des 
Communes, à leur générosité ou à 
leur avarice. Les conditions nor- 
males de résidence exigées ne sont 
pas demandées aux démobilisés 
rentrés chez eux, aux réfugiés dans; 
l'impossibilité de rentrer chez eux.j 

Cest désormais une obligation; 
légale pour les fonds de chômage 
de calculer les allocations, indem- 
nités principale et majoration, non 
plus sur les Jours ouvrabes, mais 
sur tous les Jours de la semaine, 
dimanche et jours fériés compris. 

Le chômeur partiel qui travaille 
moins de 34 heures dans la se- 
maine,   sera   également   secouru, être pratique courante, les 0 
Toutefois son allocation ne pour»a munes pourront den 

M. BEUN 
Ministre d« Traçait 

(Ph. Archives, 

avoir pour effet d'assurer uns ré- 
munération supérieure à celui que 
reçoit celui qui travaille 24 heures. 

Les demandes d'assistance de- 
vront être adressée» au Tonds de 

deux heures, mais 
vront leur ve: 
d'allocation t 

upolé 


